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Carte des poulinières* par région en 2004
selon leur lieu de stationnement
Données Haras nationaux au 09/05/2005

Évolution des naissances

* Poulinières : ânesses saillies une année donnée

Hauteur au Garrot : 1,20 < 1,35 m pour les mâles
1,17< 1,30 m pour les femelles
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Ânes |  Âne de Provence

Origine
Les écrits les plus anciens montrant l’importan-
ce des ânes dans le système d’élevage ovin
datent du XVè siècle. Ce système était basé sur
la transhumance entre la Basse-Provence et les
alpages de Haute-Provence, des Alpes et du
Dauphiné. Durant près de 5 siècles, ils ont été
les acteurs essentiels de la transhumance des
moutons en portant, grâce à des bats adaptés,
le matériel, la nourriture des bergers, le sel pour
les brebis et même les agneaux nés en chemin.
Les bergers ont ainsi sélectionné un âne dispo-
sant d’une ossature solide pour porter les
lourdes charges, d’un tempérament docile avec
de bons membres pour parcourir les drailles.
L’utilisation du chemin de fer puis des camions
a réduit considérablement leur rôle. De ce fait,
l’effectif asin agricole recensé dans les départe-
ments provençaux (Bouches-du-Rhône, Var,
Vaucluse, Alpes de Haute-Provence) qui s’éle-
vait à environ 13 000 têtes à la fin du XIXè siècle
est passé à 2 000 en 1 956 puis seulement à 330
en 1993.

Morphologie
Âne rustique, solide, à ossature forte, calme et
patient, il est facile à dresser.
La taille à l’âge de 3 ans varie entre 120 cm et
135 cm pour un mâle, 117 cm et  130 cm pour
une femelle.
La robe la plus typique est de type “gris tourte-
relle” (reflet rosé) et peut varier des teintes très
claires aux teintes foncées, avec sur le dos une
bande cruciale, bien marquée, toujours présen-
te. Ces différentes teintes de gris sont toujours
uniformes. Toutes les autres robes sont
exclues.
La tête plutôt forte, le chanfrein large est recti-
ligne parfois marqué par un bout de nez fuyant.
Les yeux en amandes sont cerclés de noir et le
tour des yeux est souvent éclairci. Le front, les
oreilles et le bord des yeux sont presque tou-
jours teintés de roux. Le bout du nez est généra-
lement éclairci. Les oreilles sont plantées au
sommet du crane et orientées vers l’avant
quand l’animal est attentif, l’encolure est épais-
se et de longueur moyenne. Les membres
solides, à ossature forte, peuvent être marqués
par le dessin de zébrures plus ou moins nom-
breuses. Souvent on notera au moins une
zébrure dessinée en diagonale sur les anté-
rieurs, au niveau des avant-bras. Le sabot plutôt
large pour celui d’un âne, est bien adapté à la
marche et à la charge. Le dos est fort et droit, le
rein court et musclé et la croupe est épaisse et
ronde. 

L’utilisation
Âne rustique, il est promis à un bel avenir ...
pour : 
- Randonner : son caractère, son pied sûr, sa
conformation en font un excellent randonneur,
même en terrain accidenté.
- Débrousailler : bien adapté en terrains secs,
c’est un débroussailleur assidu, qui peut entre-
tenir des pare-feu...
- Travailler : facile à dresser au bât, à l’attelage,
à la monte ... il est encore présent aux côtés de
quelques bergers pour accompagner les trans-
humances. 

* Éleveur : personne ayant au moins une jument
mise à la reproduction pour produire dans la race.

Zone d’élevage
Les efforts menés au cours de ces dernières
années, et plus particulièrement depuis 1994,
conjointement par le Haras d’Uzès et les
membres de l’association de l’âne de Provence
ont permis de recenser et d’évaluer au sein de
cet effectif asin, environ 600 sujets détenus par
une centaine d’éleveurs dont quelques bergers
provençaux transhumants chez qui il y a tou-
jours eu des ânes.
Les enquêtes et les rassemblements d'ânes de
Provence ont permis également de vérifier une
exacte superposition de la zone où se déroule le
système d’élevage ovin transhumant avec l’aire
d’origine des animaux reconnus comme appar-
tenant à la race, c'est à dire la Provence, les
Alpes du sud et du nord (Dauphiné et Savoie)
ainsi que le sud des Cévennes (Ardèche provençale).

Les effectifs

L’élevage en France
97 immatriculations enregistrées en 2004
(78 en 2003), soit 13% du total des
immatriculations  d’ânes.
157 ânesses âne de Provence saillies en 2004
(181 en 2003)
33 baudets âne de Provence en activité en 2004
(29 en 2003)
51 éleveurs* en 2004 (58 en 2003)
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